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et elramatiques imjets chretiens : Ies Passi
ons et la Ressurection de Jesus. C'est 
pourquoi le deroulement musical des ser
vices religieux est suivi d'apres deux ma
nuscrits b~rzantim representatifs, des 
xnre et XIVe RieeleR 5, auxquelR Ioan D. 
Petrescu a oppoRe un 1'riorle roumain de 
la fin du XYIIIe siecle (l'annee 1798). 
.Ainsi, Ies transcriptionR paralleles de
montrent, cncore une fois, l'etonnante 
continuite de cette traelition et la purcte 
avec laquelle elle a ete reprise et maintenuc 
par Ies RoumainR. 

Les 153 chants transcrits - c'est un 
volume de transcriptions - sont accom
pagnes par un J\Iot introductif (en rou
main et en fran<;ah;) ele l'auteur, qui 
fait une exposition, malheureusement trop 
succincte, du sujet. La contrilmtion de 
Ioan D. Pd,rescu reste, pourtant, signifi
cative pour son interet musicologique et, 
aussi, par la v~1leur de son intprpretation 
musicale. 

NOUR pouvonR comddcrer, a juste titre, 
que l'apparition des trois livres Rignales 
est un acte de culture qui nous revele un 
passe spirituel remarquable et qui, en 
meme temps, constitue une source vi
vante d'im;piration pour Ies contempo
rains. 

Aclrictna Şirli 

1 Izvoare ale muzicii romc'lneşti, voi. III, Documenta 
,,,5coala muzicală de la Putna. Manuscrisul nr. 56/544/ 
576 de la mănăstirea Putna", Anlologhion (Edit. Muzi
cală, Bucureşti, 1980). Edition soignec, prefacec et 
adnotee par Gh. Ciobanu, Marin Ionescu et Titus 
Moisescu. 

2 L'interpretation correspond aux principes enon
ces par Ioan D. Petrescu et, ulterieurement, par Gri
gore Panţîru et Gh. Ciobanu. 

3 Ils correspondent aux categories suivantes du 
manuscrit: Catavasier, Anastasimatar, Stihirare et 
Penticostar. 

4 Ioan D. Petrescu, Etudes de paleographie musicale 
byzanline, Edit. Muzicală, Bucureşti, 1967. 

6 Ancien f. grec 261 (XIIIe siecle) ct Coislin 41 
XIVe siecle), Ies deux ii la Bibliotheque Nationale de 
Paris. 

GHEORGHE CIOB.ANU, Etndes de mn
siqne ancienne roiimaine, Bucarcst, Ed. 
Muzicală, 1984. 

Etiides de 11msiqne ancienne romnaine rst 
compose de deux parties avec unc thema
tique qui se revendique de la sphere de 
l'enthnomusicologie ct de la rccherche 
de la musique byzantine et de tradition 

byzantinc. L'etude contient 18 parts con
<;ue:,; ct puhliees par l'auteur pendant 
1962-1981. (luoique trc:,; <li ven;es sous 
l'as1wct <le la prohlematique, meme au 
eadre de la meme sphere - Originea mii
zicii populare româneşti (I/origine <le la 
musique populaire roumaine), Striwtitra 
sistem11lni de 1)ers1ficaţ ie poP'ulară rornâ
neascii (La st1uc1.lue du s~·:-;teme de versi
fication populaire roumaine), sa relation 
avec la versification latine, N<Iţ'ional şi uni-
1iersal în folclorul muzical românesc (Na
tional et universal dans le folklore musical 
roumain) de.,ou Adaptarea mitzich bi
zantine ca muzicii liturgicii (L'adaptation 
de la musique byzantine comme musique 
liţurgique). Vechime 1~i căi de piitriindere 
(.Age et rnodalites de penetration) . .ilfa
nuscrisele de la Put11ct 1~i i1,nele ctspecte <Ile 
civilizaţiei medievale româneşti (Les ma
mu,crits de Putna et quelques aRpects de 
a, civifo;ation medievr1le roumaine), Ra
portul între text şi melodie în muzica psal
ticii româneascii (Le rapport entre le texte 
et la melodie <lans la musique psaltique 
roumaine ), etc., Ies etudes sont unitaires 
par un exceptionnel esprit scientifique qui 
apparaît sur le plan de la methode <le re
cherche et, aussi, sur celui de l'exposition 
des resultats obtenus. 11 s'agit d'une 
haute rigueur scientifique <lans laquelle 
la qualite et la << purete >> ele l'information 
(l'auteur se base surtout sur des sources 
directes, <lu type des manuscrits) certi
fient la valeur des arguments, passant 
des idees importantes du monde tentant 
des hypotheses au monde eles conclusions 
definitives. 

Du premier groupe d'etudes se detachent 
avec pregnance quelques problemes etu
dies au long du temps par d'autres au
teurs aussi, mais que Gh.Ciobanu appro
fondit, en leur trouvant de nouvelles solu
tions, commc, par exemple, l'anciennete de 
certaines productions de la musique fol
klorique roumaine, Ies gammes chroma
tiques divernes, leur provenance et leur 
existence dans un contexte musical po
pulaire et, extrempment important, la 
mention <lu Recon<l systeme pentatoni
que anhemitonique que la theorie de la 
muRique ne mentionne pas. 

Le second groupe, qui debute avec deux 
etudes concernant le genre chromatique 
dan:,; la mm;ique byzantine et le rapport 
ent1 e la musique byzantine et la musique 
psaHique, a dans Ron centre des etudes qui 
traitcnt l'impo1tance et la signification 
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de l'Ecole musicale de Putna, cadre d'en
seignemcnt ct de cn;ation artistique, dont 
l'existence est prouvee non seulement 
par Ies vestiges, mais aussi, pa,r l'existence 
de 9 manuscrits musicaux composes de 
chants connuR de fameux psaltes byzan
tins comme Ioan Glykys, Ioan Koukou
zeles ou l\fa,nuil Chrysaphes et de ceux 
qui appartiennent aux psaltes de Putna, 
Evstatie, Gheorghie, Domeţ-ian Vlahul, 
etc. Du point de vue de ces documents, 
ayant le texte en grec byzantin surtout, 
l'auteur, dans l'l;tude LimbilP de ciilt la 
român1: în lmninct mamiscriselor miiz1:cale 
(Les langues de culte chez Ies Houmains 
dans la lumie.re des rnanuscrits rnusicaux), 
demontre pour la premiere fois dans l'his
toire des recherehcs similaires l'existence 
des laugues latine et grecque des le IV" 
siecle et du slavon au X 0 seulement, au 
cadre de l'office liturgique (lcs moments 
musicaux), sur le territoire roumain. 

Le volume finit avec Un kyrie eleison 
la 4 voci în notei/ie bizanUnă, la începiitul 
secolidi1,i al XVIII-lea (Un kyrie eleison 
a 4 voix en notation byzantine, au debut 
du XVIIP siecle), ou l'auteur definit le 
statut des debuts du chant choral chez 
Ies Houmains. 

Par la nouveaute et la profondem des 
idees, par la force des arguments et la 
clarte <le l'exposition, le volume s'inscrit 
parmi Ies ouvrages remarquables dans 
le paysage de la musicologie roumaine 
contemporaine. 

Hrisanta Trebici-Marin 

OCTAVIAN LAZĂR COSMA, Hronicul 
muzicii româneşti, Ed. muzicală, Bucha
rest 1984, vol. VI, 536 p. 

This volume is the sixth of the stately 
reference wo1k Hronicul muzicii româ
neşti (The Chronicle of Romanian Music) 
and the second part of the trilogy devoted 
to the period 1898-1920; it deals with 
the then Miisical Thinking, and contains : 
a) two introductory chapters presenting 
the activitv of the then. critics and musico
logists ; b) an analytical presentation 
of the then music newspapers and jour
nals, of the other periodicals of the time 
containing musical articles and chronicles, 
as well as of the most important critics 
of the time, either critics proper or com
posers-critics (and of the several contro-

versies arnong them, a,iming to get r1t the 
truth, both in rnusic and art) ; c) an ana
lytical presentation of music as viewed 
by poets and writers, either explicitly, 
in their articles, or implicitly in the mu
sicalne:;:s of their works ; d) an am1lytical 
outline of the th<'n studies in and of the 
collrctions of folk music, from the last 
rornanticists to th0 forerunners and pio
ncers of modern ethnomusicology ; e) an 
analytical presentation of the then music 
historiogrnphers and lexicographers. Of 
comse, the documentation and the ana
lyses are de<'p-going, b<>ing undNlain by 
a wealth of <lata ; moreover, seYeral pro
blerns, dealt with in the previous volumes, 
are resumed, wh<'neYer the rliscovery of 
some new elements asks for it (e.g. the 
highly opportune supplement of the leit
motifs in the opera Petrn RarPi<f, by Eduard 
C'audella, as mention<'d in a 1910 article 
by Stan Gole:,,tan - pp. 180-181). Quite 
remarkable is also the excellent analvsis 
of the contributions due to some f~re
runners and pioneers of ethnomusicology 
like Alexandrn Vasiliu, Sofia Teodo1eanu 
(both on pp. 409 - 411 ), Alexandru V oevid
ca (pp. 415-418) and especially Dumitru 
Georgescu-Kiriac (pp. 437-446) and Bela 
Bart6k (pp. 446-471). The exceptional 
chronological-analytical table of the then 
musical newspapers and journals or of 
the other periodicals containing musical 
articles and chronicles (p. 18) is also worth 
mentioning. A great merit of the author's 
is his timely attention paid to such un
justly forgotten music critics, as H. Go
ring, I. I. Roşca, M. Văcărescu-Claymoor 
and presentation of their merits, as well 
as his reinstatement of the mast valuable 
activity as a critic of a first-rate compo
ser, conductor and musicologist, Alfred 
Alessandrescu (previously too quickly la
belled as merely echoing the impressionis
tic devices). Notable is alsa the author's 
presentation of the last romantic folk mu
sic collectors' merits, unlike some previ
ous musicologists who considered, again 
quite unjustly, their collections-armnge
ments as having no value. Another mast 
important reinstatement is alsa the author's 
acknowledgement of the highly valuable 
activity as a composer and musicologist of 
Eusebie l\fandicevschi (Manditschew
ski, in German spelling). 

Of course, such an achievement might 
be liable alsa to some criticism. For ins-
tance, we deplore the omission of merita- 105 
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